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MOT DU MAIRE
Chers Quincéens et Quincéennes,

Cette année 2020 restera gravée dans nos 
mémoires. Fort heureusement, ce ne fut pas 

la « GUERRE » comme évoqué par notre président, 
mais nous en garderons des traces indélébiles. Nous 
avons été privés de vie de famille, de vie sociale, 
beaucoup d’entre nous se sont retrouvés isolés ou 
obligés de télétravailler. Plus aucune liberté, mais 
cela était nécessaire. Hélas, certains ont perdu des 
proches, des amis, des collègues…

Malgré cela, nous avons dû continuer, dans le plus 
grand respect des règles sanitaires, à vivre, à 
travailler et à tenir nos engagements.

Je souhaite aussi vous remercier de la confiance que 
vous m’avez accordée lors des dernières élections 
municipales. J’espérais vous présenter cette nouvelle 
équipe lors de la cérémonie de vœux mais je pense 
que cela est compromis.

Malgré ce contexte compliqué, nous avons poursuivi 
les projets engagés comme l’aménagement du bourg 
des Roches qui est maintenant terminé et bien 
d’autres. Je vous informerai, dès le vote du budget 
effectué, des projets pour cette nouvelle année.

Il me reste à vous souhaiter mes meilleurs vœux de 
bonheur, de santé et de prospérité pour l’année 2021.

Le Maire

FLASH INFO
La commission en charge du projet 
de marché de producteurs et artisans 
locaux sur la commune souhaite solliciter 
l’ensemble des habitants afin d’établir 
une liste de produits alimentaires ou non 
alimentaires à retrouver sur ce marché.
Vous pouvez faire part de vos idées à 
l’adresse mail de la mairie : 

accueil.quincay@departement86.fr

Ne pas jeter sur la voie publique

QUINÇAY N°00

Explication du bulletin  
numéro 0 « sans nom »

Le bulletin édité par l’équipe municipale de la précédente 
mandature s’appelait « Quinçay-Infos ».
Depuis les élections municipales du 28 juin 2020, une nouvelle équipe est 
en place. C’est donc l’occasion de repenser notre façon de communiquer. 

Afin d’offrir aux habitants de la commune différents supports de 
communication, nous souhaitons maintenir, en plus d’un nouveau site 
web en préparation, un bulletin sur support papier.

Puisque ce bulletin est repensé dans sa forme, sa périodicité, ses 
rubriques ; pourquoi ne pas lui donner un nouveau nom ?

Ce numéro 0 est donc « sans nom » ! Ce sera à chacun de nous, de vous, 
de faire une proposition, afin que le prochain numéro, le n°1, prévu pour 
la fin du premier trimestre 2021, porte un nom proposé par l’un des 
habitants de Quinçay.

Pour ce faire, vous inscrivez votre proposition :

>  soit sur un format papier que vous déposez, au choix, dans la boîte 
aux lettres de la mairie, ou dans une urne mise à disposition à l’entrée 
de la mairie (aux heures d’ouverture) ; 

>  soit par mail à l’adresse suivante : accueil.quincay@departement86.fr

Vous avez jusqu’au 15 février 2021.

La commission communication retiendra 5 propositions qui seront 
soumises au vote du conseil municipal.
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Lotissement des Jaudouines

Ce nouveau lotissement comprendra environ une cinquantaine 
de maisons. 

La commercialisation des parcelles de la première tranche par 
la Société Poitou-Terrains est terminée ; le premier permis de 
construire a été déposé et les maisons devraient voir le jour au 
premier trimestre 2021.

La commission voirie doit maintenant travailler sur la gestion de la 
circulation pour l’accès à la RD30 en partenariat avec le Département 
de la Vienne.

ACTUALITÉS MUNICIPALES

Nouvelle structure  
de jeux

Àla demande d’un groupe d’enfants 
de la commune, une nouvelle 

structure de jeux destinée aux 6-12 ans 
a été installée à côté du city stade. 

Sinistre à la garderie
Le 31 août dernier, veille de la rentrée scolaire, des fissures 
au plafond du bâtiment de l’accueil périscolaire ont été 
observées suite à un affaissement de la toiture. 

Après le passage d’un expert et d’un huissier, des étais ont 
été mis en place afin d’éviter tout risque d’effondrement et le 
bâtiment a été fermé. L’accueil périscolaire a dû être déplacé 
dans la Maison de la Culture et du Lien Social.

Suivant la gravité du sinistre et en attendant la réparation de 
la toiture, un bungalow pourra être installé pour pallier aux 
problèmes de locaux que cela engendre.

Les travaux du Château d’eau
Notre château d’eau construit en 1984 d’une capacité de stockage de 700 m3 et d’une hauteur de 
45 mètres se refait une beauté : ravalement et peinture extérieurs et intérieurs, étanchéité de la 
couverture et de la cuve et travaux hydrauliques et de métallerie.
En tout, ce sera environ 2 Tonnes de peinture et 1.5 Tonnes de résine, ainsi que 120 ml de canalisations 
inox qui seront mis en œuvre. Le coût des travaux est de 350 000 € HT intégralement financé par le 
Syndicat Eaux de Vienne-Siveer. Tout cela a entrainé quelques désagréments notamment lors des 
coupures journalières d’émissions des antennes des opérateurs GSM pour permettre à l’entreprise 
de travailler en toute sécurité et des augmentations de pressions survenues dans certains foyers. La 
remise en eau de la cuve est prévue début mars et la fin des travaux fin mars 2021.

Sans oublier les activités  
des services techniques :

>  La remise en place des potelets 
rue de Maldaccord, 

>  La transformation des 
sanitaires dans le local tennis 
pour les rendre accessibles à 
tous, 

>  La préparation et l’installation 
du matériel dans les écoles et 
bâtiments publics afin de respecter le protocole sanitaire lié à 
la pandémie,

>  L’entretien des espaces verts, 

>  Et le fleurissement de la commune.

Les Roches
Les travaux d’aménagement et de gestion des eaux 

pluviales aux Roches sont terminés.
Dans la continuité des créations de voies douces sur 
notre commune, un cheminement piétonnier a été réalisé 
en mélange terre/pierres. Une noue a été créée pour 
absorber les eaux pluviales et des emplacements de 
stationnement ont également été prévus. Ces voies étant 
intercommunales, la Communauté de Communes du Haut 
Poitou a financé la bande de roulement. 

Installation de la cuve de rétention des effluents
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 ASSOCIATIONS / CULTURE
Journée des associations

Le 5 septembre dernier, une vingtaine d’associations de la 
commune était présente sur le stade municipal à l’occasion 

de la journée des associations. 
Cette journée placée sous le signe de la convivialité a vu un public 
nombreux se déplacer dans le respect des règles sanitaires mises 
en place (espacement entre les tivolis, gel hydroalcoolique, port 
du masque obligatoire…) Après un apéritif musical et un pique-
nique partagé, la journée s’est terminée par un magnifique feu 
d’artifice. Un grand merci à Cédric Allard pour l’animation et sa 
contribution au bon déroulement de cette journée en partenariat 
avec les associations du Foot et du Tennis de Quinçay. 

Anciens combattants 
Malgré les conditions sanitaires très particulières en 2020, l’Association des 
Anciens Combattants de la section Quinçay Béruges a assuré les commémorations 
de l’armistice du 8 Mai 1945, du 14 Juillet et de l ‘armistice du 11 Novembre 1918 avec 
l’aide des municipalités de Quinçay et de Béruges.

Quintus Vox
Il y avait comme un air empli d’embruns et de vents du large en ce début d’année 

2020. L’Ensemble Vocal Quintus Vox avait invité le Trio La Bricole accompagné 
de notre célèbre musicien Quincéen, Emmanuel Pariselle. La soirée était dédiée 
aux chants de marins issus pour la plupart de collectages réalisés sur le port de 
Boulogne sur Mer, et décrivant la foule laborieuse qui l’animait il y a cinquante 
ans : pêcheurs, dockers, matelots, marchands, voyageurs, marins, ouvriers 
des conserveries. Quintus Vox s’est associé à ce programme en apprenant des 
chants de ce répertoire harmonisés à 4 voix pour l’occasion. Beaucoup de plaisir 
partagé avec un public toujours fidèle. Puis la tempête s’est levée obligeant les 
matelots à rester au port pendant de long mois. 

En septembre, une 
éclaircie autorisa notre 
bateau à naviguer de 
nouveau permettant 
en octobre d’offrir un 
concert rassemblant six 

amis musiciens avec notre chorale pour un concert de soutien aux habitants 
de l’ile de La Palma (Canaries), sinistrée après un incendie. La famille Langer 
à l’initiative de cette soirée, nous présenta en ouverture la vie dans cette 
région du monde. Ce sont des chansons traditionnelles et chants des poilus de 
14, extraits de nos précédentes Balades en Voix, qui donnèrent la tonalité de 
cette soirée.  Et maintenant ? Quintus Vox est dans l’attente d’une vraie rentrée 
chorale et prépare déjà les prochaines Balades en voix. Pour vous donner l’eau à 
la bouche, nous inviterons un trio de Contrebasse, Contrebassensemble, pour 
un programme original de musiques du 20ème siècle, puis c’est le trio Hervier 
avec la chanteuse Gilda Solve qui nous amènera sur les voix du jazz. Dans les 
cartons aussi, une troupe parisienne autour de chansons du groupe Tryo.
Dès que possible, si vous le souhaitez, vous pourrez rejoindre et chanter avec 
Quintus Vox ; aucun niveau n’est requis. Vous pouvez nous écrire à l’adresse 
suivante : quintus-vox@orange.fr

Crèche Petidum
C’est un jardin extraordinaire ...

Des enfants qui gran-
dissent en contact 

avec la nature au quoti-
dien, en jouant dehors, 
en explorant, en jardi-
nant, et en éveillant tous 
leurs sens... La crèche 

Petidum a la chance de vivre cette expérience, et 2020 
a marqué le développement du «vivre dehors» au sein de 
cette structure associative parentale. Une vraie réflexion 
pédagogique autour de l’aménagement extérieur et des 
besoins de l’enfant, permet aujourd’hui à ce jardin d’être 
un lieu de vie à part entière, de découvertes, d’échanges, 
d’apprentissages, d’observation, d’expérimentation, d’ac-
tivités physiques et motrices riches et variées. Et les en-
fants apprécient ! Ils ont même la chance d’aller explorer 
les abords de la crèche pour enrichir leurs expériences, 
et se rendent régulièrement aux commerces et services 
de la commune, à l’épicerie, à la Poste, à la mairie et à la 
boulangerie qui fournit le pain frais quotidien des repas 
de la structure. Un bel exemple de partages, et de trans-
mission de valeurs dans le jardin et bien au-delà...
À l’intérieur des locaux de la crèche, la valorisation et 
l’enrichissement des découvertes de l’enfant, le respect 
de leurs rythmes et de leurs besoins et la motricité libre 
permettent de prolonger ces valeurs.

FLASH INFO
En raison de la crise sanitaire, le 
traditionnel repas offert chaque année 
aux personnes de + de 65 ans n’a pas pu 
avoir lieu ; il a été remplacé par un colis 
de produits locaux.

Un sachet de friandises a également 
été distribué aux 66 résidents de 
l’EHPAD des Jardins d’Eden.
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 PORTRAIT
Une figure emblématique de notre Village 

Pour cette nouvelle rubrique consacrée à une personnalité 
marquante de notre commune, nous avons choisi pour ce premier 

portrait de rencontrer Mme Janine Chaleroux, dite Mamie Chaleroux.

En quelques lignes, nous allons vivre 
une intéressante remontée dans le 
temps pour notre village…intégralité 
de cet entretien sur notre futur site 
web.

La rédaction : Bonjour et encore 
merci de nous recevoir chez vous 
pour cet entretien. Par la suite, nous 
vous appellerons Mamie, si vous en 
êtes d’accord. Pourriez-vous svp vous 
présenter en quelques mots ?

Mamie : je suis née à Quinçay en 
1927 et j’ai toujours habité ce village, 
pratiquement au même endroit : 

enfant, à l’entrée du bourg et plus tard comme épouse, aux Roches. 
Mariée en 1946, j’ai élevé 4 enfants, qui m’ont donné 10 petits-enfants 
et 19 arrière-petits-enfants. Actuellement, je pense être une des 
personnes les plus âgées ayant vécu en permanence à Quinçay.

La rédaction : après cette intéressante entrée en matière, pouvons-
nous maintenant évoquer votre parcours personnel, certainement 
très enrichissant pour nous tous? 

Mamie : ma mère est arrivée à Quinçay en 1916 à l’âge de 13 ans, venant 
de Virolet, pour travailler à la ferme de Mr et Mme BRANLÉ et s’occuper 
du bétail. Mes parents se sont mariés en 1925 et ont partagé pendant 
plus de 20 ans l’habitation du couple BRANLÉ où je suis née. Monsieur 
BRANLÉ, que j’appelais mon Grand Père, m’a beaucoup appris et aidée 
pour l’école. Cela m’a permis d’obtenir mon certificat d’études parmi 
les 12 enfants de Quinçay et Masseuil le présentant cette année-là. 
Plus tard, j’ai emménagé avec mon mari dans une maison aux Roches, 
mitoyenne de mon habitation actuelle.

La rédaction : comment se déroulait à cette époque une journée 
ordinaire à la ferme ?

Mamie : mon père se levait, pour donner la première brassée de foin 
aux animaux, puis allait tirer de l’eau au puits. Venait ensuite le petit 
déjeuner avec la soupe du matin et un café au lait. Les femmes partaient 
traire les vaches. Après, les unes restaient à la maison pour cuisiner, 
les autres menaient les vaches au pré du polygone militaire, lorsqu’il 
n’y avait pas de tir d’artillerie ou allaient travailler dans les champs et 
dans les vignes. Tout le travail de la terre s’effectuait à la main pour 
désherber et biner le sol. Le soc pour tracer le sillon et labourer était 
tiré par un cheval. A midi, tout le monde rentrait à la ferme pour le 
repas, excepté ceux qui gardaient les troupeaux à l’extérieur du bourg. 
Le travail continuait l’après-midi, puis c’était la préparation du dîner. 
Après une courte veillée, chacun allait se coucher pour se reposer de 
la fatigue de la journée.

La rédaction : vous avez évoqué la conduite des troupeaux dans 
l’emprise du champ de tir. Comment se passait alors la journée ?

Mamie : C’était spectaculaire d’observer, les jours sans tir, le défilé 
des troupeaux de Quinçay, jusqu’à une dizaine, monter la côte des 
Roches à la queue leu leu… Les bêtes, environ une cinquantaine, se 
mélangeaient en arrivant sur les lieux de pacage. Pendant que les bêtes 
se rassasiaient, bergers et bergères de tous âges s’occupaient de façon 
différente. Pour les enfants, c’était le jeu de cartes, ils jouaient même 
à la cartomancienne. Les femmes apprenaient le raccommodage, la 
broderie, le tricot aux petites filles. Quelques heures plus tard, au son 
de la voix de leur gardien, les bêtes revenaient et se triaient toutes 
seules pour le retour.

La rédaction : si l’activité économique est limitée actuellement dans 
le Bourg, elle devait être tout autre pendant votre jeunesse ?

Mamie :  jusqu’à la fin des années 60, la commune était riche en activités 
économiques, marquées par une forte présence de l’agriculture, environ 
95 exploitations très morcelées. Si l’élevage et les céréales étaient bien 
représentés, chacun avait sa petite vigne de 10 à 50 ares, suffisante 
pour sa consommation personnelle. A cette époque, la commune ne 
dépassait pas 750 habitants. Cette population étant rurale, avec des 
moyens de déplacements limités, elle vivait en autarcie. Les emplois 
étaient locaux : 80% dans l’agriculture, 20% dans l’artisanat. Avec mon 
mari qui était cantonnier et les enfants, nous faisions un peu de culture, 
principalement du tabac.

La rédaction : merci, pour cette plongée très intéressante dans 
le passé économique de notre commune. Certaines personnes de 
Quinçay, vous ont connue, enfants, lors de leur fréquentation de la 
cantine scolaire…

Mamie : j’ai travaillé 20 ans comme cantinière, à acheter les denrées, 
préparer les repas, servir les enfants et faire les comptes. De septembre 
1970, pendant 17 ans dans un bâtiment en face de la Mairie et 3 ans au 
complexe scolaire avant de prendre ma retraite…

La rédaction : d’où vient ce surnom de Mamie Chaleroux ?

Mamie : à l’école, il y avait déjà une personne qui se prénommait Janine, 
étant déjà grand-mère, tout naturellement pour nous distinguer, les 
élèves et le personnel m’ont tous appelée Mamie Chaleroux, surnom qui 
m’est resté par la suite…

La rédaction : parlez-nous maintenant de votre très forte implication 
dans les associations et les activités culturelles de la commune ? 

Mamie : ma ligne de conduite a toujours été la suivante « s’occuper 
en faisant quelque chose d’utile, mais sans jamais vouloir s’imposer ». 
Par exemple, aux bourses aux vêtements et aux jouets, au club des 
aînés ruraux pour organiser des voyages et repas, à Quinçay d’Hier 
à Aujourd’hui pour des recherches sur le patrimoine et comme 
bénévole à la bibliothèque municipale. J’ai assisté aux premiers cours 
d’informatique, il y a 16 ans, organisés par Quinçay Loisirs. Cela me 
permet encore d’être à l’aise avec un clavier d’ordinateur, pour répondre 
à mes mails et aller sur Internet… Ah, j’allais oublier de vous en parler, 
mais j’ai également été responsable du travail en bénévolat à l’ADMR de 
Vouillé pendant 30 ans. Mon seul bémol actuel est une restriction de 
mobilité, car j’ai décidé il y  a quelques années, l’âge venant, de ne plus 
conduire mon véhicule.

La rédaction  (F.FAIVRE) : sur ces sages paroles, nous vous 
remercions de nous avoir accordé cet entretien pour évoquer cette 
mine d’informations sur la vie de la commune au fil des décennies.

Crédits photos : Claude ALLEAUME
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LE SAVIEZ-VOUS ? 
Les borderies étaient des exploitations agricoles de 10 à 
15 hectares, à ne pas confondre avec les métairies, qui 

plus grandes de 20 à 60 hectares étaient exploitées par 
des fermiers. L’habitation du bordier, souvent en bois, ne 

comportait qu’une ou deux pièces.

 PATRIMOINE D’HIER ET D’AUJOURD’HUI
Les Hameaux oubliés de Quinçay

Notre Village n’est pas seulement une commune périurbaine de la 2ème couronne de Poitiers, mais une charmante petite cité qui possède 
un patrimoine intéressant à découvrir ou à redécouvrir ! 

Le 9 septembre dernier, le Tour de France cycliste édition

2020, est passé vers 15h30 à Quinçay, non pas en Centre Bourg sur la 
D12 comme nous aurions 
pu le penser, mais au sud 
du territoire communal, en 
bordure du champ de tir, 
sur 4 km le long de la D6, 
la route départementale 
qui va de Béruges à Biard. 
Connaissez-vous ces 
lieux-dits traversés, à 
l’écart du bourg, que sont 
la Maison Forestière du 
Poteau, la Jagorderie ou 
la Courtille ? 

Parcours du Tour de France 2020 à Quinçay

Les noms de Montpouet, Villeneuve et le Dognon en plus de  la 
Jagorderie vous évoquent-ils quelque chose ? C’est la suppression de 
la carte communale pour ces 4 hameaux, suite à la création en 1878 
du champ de tir de Biard, que nous allons vous raconter en quelques 
lignes (lire l’article en entier, sur le futur site web de la commune). 

Un décret du 4 avril 1878 a permis d’acquérir 685 hectares sur les 
communes de Poitiers, Biard, Vouneuil/s/Biard et Quinçay pour 
installer « un champ de tir permanent à longue portée pour la 9e 

brigade d’artillerie ».

Avec une contribution de 285 hectares en parcelles expropriées, la 
superficie de Quinçay sera amputée de 9%. La disparition de ces 4 
hameaux entraînera un déplacement de population vers d’autres lieux 
de vie, à Quinçay ou dans les villages voisins. 

Les recensements de la population réalisés en 1876 et 1881, nous 
renseignent sur l’habitat, le peuplement et les métiers exercés par les 
populations de ces hameaux maintenant oubliés. 

Le tableau ci-après présente cet état des lieux avec un ajout pour les 
quelques écarts d’habitations présents en bordure du champ de tir et 
qui subsistent encore aujourd’hui.

Recensement de la population ante &post création du champ de tir

À la création du champ de tir en 1878, c’est environ 4% de la population 
de Quinçay qui sera contrainte de quitter son habitation et de s’établir 
à l’extérieur de ce périmètre réservé.

La photographie des métiers pratiqués en 1876 dans ces hameaux 
nous apporte également une donnée sociologique intéressante.

Métiers recensés dans ces 4 hameaux ante création du champ de tir

En 1876, les exploitations agricoles recensées étaient plutôt 
considérées comme des métairies, alors que le recensement de 1841 
mentionnait parmi les métiers exercés le bordier*, au côté du fermier 
et du cultivateur. Aujourd’hui, de ces hameaux disparus, il ne subsiste 
que des ruines. Depuis la route D12A, quelques restes de Montpouet 
sont encore visibles dans la grande courbe à proximité du pas de tir. 

Enfin pour conclure, où sont partis ces habitants déplacés ?  Des 
recherches dans les registres des archives départementales 
permettraient peut-être de répondre à cette question. Une autre 
piste pourrait s’appuyer sur la mémoire générationnelle d’anciennes 
familles de Quinçay directement confrontées à cette situation… 

Rédaction : F.FAIVRE et remerciements à Monique MEGE, Janine 
CHALEROUX et à l’association Quinçay d’Hier à Aujourd’hui pour la 

documentation mise à disposition pour rédiger cet article. 

FLASH INFO
La commission « Vivre ensemble » travaille sur l’organisation de 
réunions de quartiers espérant pouvoir les mettre en place dès le 
premier trimestre 2021 si les conditions sanitaires le permettent.

Depuis le 11 janvier, les horaires de notre déchetterie ont changé. 
Elle est ouverte les mercredis et samedis aux horaires suivants  : 
8h30-12h00 / 13h30-17h00 (hiver). La collecte des emballages a 
également été modifiée avec la mise en place des sacs jaunes 
qui sont ramassés tous les vendredis des semaines impaires au 
niveau des conteneurs à ordures.
Pour plus d’informations : cc-hautpoitou.fr
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Faut-il nourrir les oiseaux en hiver ?

L’hiver est la saison la plus meurtrière pour les oiseaux qui dépensent beaucoup d’énergie à trouver leur 
nourriture, rare ou inaccessible.

La LPO recommande de les nourrir uniquement 
en hiver, surtout en période de froid prolongé (gel, 
neige). Puis, au retour des beaux jours, diminuer les 
quantités (en 10 jours) avant de stopper le nourrissage. 
Beaucoup d’entre eux deviennent insectivores au 
printemps et à cette époque, la nature leur fournit 
suffisamment d’aliments « de saison ».
Chaque espèce a des besoins spécifiques, liés en 
particulier à la taille de leur bec.
L’idéal est donc de diversifier l’offre : graines de 
tournesol, fruits flétris, cacahuètes (non salées et 
non grillées), pains de graisse (sans huile de palme), 
lard…
Les restes de nos repas sont souvent trop salés, trop 
sucrés pour leur organisme. Les donner en quantité 
limitée : graisses d’origine végétale, croûtes de 
fromages, gâteaux secs, pommes de terre en robe 
des champs, riz et nouilles cuites.
Ne pas oublier l’eau (à renouveler chaque matin en cas 
de gel et surtout sans ajouter d’alcool).
Cet apport d’eau est utile toute l’année. Elle leur 
permet aussi de se baigner pour maintenir les qualités 
isolantes de leurs plumes. Pas de récipient profond 
(risque de noyade).
Les aliments nocifs : biscottes, pain sec, noix de 
coco desséchée, riz cru et restes de pâtisseries qui 
peuvent gonfler dans l’estomac et provoquer des 

troubles digestifs, voire mortels. 
Le lait, les larves de mouches, les graines de lin ou de 
ricin sont toxiques.

 NATURE ET BIODIVERSITÉ

OÙ ET COMMENT INSTALLER 
CETTE NOURRITURE ?

>  A l’abri des intempéries, dans un endroit 
dégagé, éloigné des murs et branches latérales 
(limite l’accès aux prédateurs).
> Eviter les mangeoires « plateaux en bois » 
qui risquent d’être souillées par les fientes et 
transmettre ainsi des maladies. 
> Choisir différents endroits pour limiter les 
conflits entre espèces.
>De préférence, déposer la nourriture (petites 
quantités) tôt le matin et le soir avant leur 
rassemblement en dortoir.
> Ne pas interrompre un nourrissage commencé, 
ce changement les perturberait, alors qu’ils se 
sont habitués à une zone d’alimentation fixe.
>  Nettoyer régulièrement abreuvoirs et 
mangeoires avec du vinaigre (lutte contre les 
maladies).

Enfin, ne pas oublier que certains végétaux du 
jardin offrent, sans intervention de notre part, 
un garde-manger naturel : fruits du lierre, du 
cotoneaster…
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QUESTION : A quoi pensez-vous ?

 PHOTO MYSTÈRE

Qui n’a jamais vécu la scène suivante ?

Un dimanche après-midi, un beau soleil de printemps, quelques amis installés au jardin et… 
un bruit de tondeuse, incongru dans cette ambiance bucolique, qui vient perturber les 

conversations.
Est-ce la morosité liée à la COVID ou à la météo automnale qui a poussé cette année quelques-uns 
de nos concitoyens à manifester en mairie leur mécontentement en raison de nuisances sonores 
consécutives à l’usage intempestif de tondeuses à gazon, débroussailleuses, tronçonneuses ou 
autres engins à moteur… ?
Nous avons la chance de vivre dans une commune à l’environnement naturel encore protégé. Le 
confinement du printemps dernier nous a offert l’opportunité de redécouvrir le silence, peuplé 
des bruits multiples de la nature. N’en rajoutons pas d’incongrus dans ces moments où chacun 
peut espérer jouir de la quiétude de notre commune.
Il semble donc nécessaire, une nouvelle fois, de rappeler les horaires en vigueur concernant 
l’utilisation des outils de jardin motorisés ou de bricolage bruyants :
- du lundi au vendredi, de 8h30 à 12h et de 13h30 à 19h ;
- le samedi, de 9h à 12h et de 14h à 18h ;
- les dimanches et jours fériés, de 10h à 12h.

 LE BILLET D’HUMEUR

> 22 février 2021  
vote du budget

> 18 mars 2021  
conseil municipal

DATES À RETENIR

FLASH INFO
L’infuenza aviaire dans les basses-cours. Si vous détenez des volailles de 
basse-cour ou des oiseaux captifs destinés uniquement à une utilisation non 
commerciale, vous devez impérativement mettre en place les mesures suivantes :

> confiner vos volailles ou mettre en place des filets de protection sur votre 
basse-cour

> exercer une surveillance quotidienne de vos animaux

Pour en savoir plus : http://agriculture.gouv.fr/influenza-aviaire-strategie-de-
gestion-dune-crise-sanitaire

L’objectif est de vous faire découvrir ou redécouvrir un coin ignoré ou 
oublié de notre commune, vous faire partager une observation : un élément 
du patrimoine bâti, de l’environnement naturel, un objet insolite …

La photo sera publiée dans le bulletin, la réponse sera donnée dans le bulletin 
suivant. Et peut-être que vous aussi, vous aurez des photos à proposer pour 
illustrer cette rubrique ?
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Pour tout savoir de l’eau du robinet

Eaux de Vienne-Siveer est une structure publique qui prend en charge la 
gestion de l’eau potable, de l’assainissement collectif et non collectif sur 

une grande partie du département de la Vienne.  

COMBIEN VOUS COÛTE VOTRE 
EAU ?

Depuis 2018, tous les 
abonnés d’Eaux de 
Vienne paient leur 
eau potable au même 
prix. Quel que soit 
votre lieu d’habitation, 
le mètre cube d’eau 
vous revient à 2,28€ 
TTC, abonnement 
compris, sur la base 

de 120 m3 consommés. L’équité entre 
les abonnés est ainsi assurée. 

POURQUOI BOIRE L’EAU DU 
ROBINET ?
L’eau du robinet coûte jusqu’à 300 fois 
moins chère que l’eau en bouteille.
80% du coût d’une bouteille d’eau à 
l’achat est consacré à l’emballage et à 
la commercialisation.
Eau du robinet : approximativement 

0,0022€ le litre.
L’eau du robinet est aussi plus 
écologique que l’eau en bouteille. La 
boire permet d’économiser
environ 10 kg de déchets d’emballage 
par an et par personne. Disponible 24h 
sur 24, au domicile des usagers, elle ne 
nécessite pas de transport motorisé.

MAÎTRISER VOTRE 
CONSOMMATION D’EAU
Chacun peut, à son niveau, faire évoluer 
ses habitudes de consommation d’eau 
afin de ne pas la gaspiller.
Retrouvez nos conseils utiles 
sur eauxdevienne.fr > Espace 
Environnement > La production de l’eau 
du robinet > Eco gestes.
Vous pouvez également vous abonner 
à la page Facebook d’Eaux de Vienne et 
à sa chaîne vidéo You Tube pour avoir 
accès aux actualités de votre syndicat 
d’eau et à des conseils pratiques. 

SOUTENONS NOS ARTISANS ET COMMERCANTS

Quinçay héberge de nombreux artisans et commerçants : 
boulangers, coiffeuses, épicier, traiteur, bricolage, 

conseil en gestion, couturière, électriciens, entretien 
maisons et sépultures, garagiste, jardinage, maçons, 
menuisiers, ébénistes, nettoyage, peintres, producteurs 
légumes et plants bio, plombiers chauffagistes, taxi, …
Toutes ces professions ont souffert pendant les périodes de 
confinement malgré l’aide apportée en les faisant travailler.
Nous avons été contents de les trouver dans ces périodes 
difficiles. Ne les oublions pas quand ça ira mieux, donnons-leur 
la priorité dans nos achats et nos réalisations programmées. 
En bref faisons les travailler. 

Les trois élus de Demain Quinçay avaient soumis une 
proposition au conseil municipal en demandant des 
allègements de charges comme des exonérations de loyers 
sur quelques mois supplémentaires.
Comme pour plusieurs de nos propositions nous ne 
rencontrons pas de refus catégorique de la majorité mais 
aucune suite concrète n’est donnée.
Nous continuerons à être force de propositions au sein de ce 
conseil.
Les élus de «Demain Quinçay» vous présentent tous leurs 
vœux de bonheur et de santé pour l’année 2021.

Les élus de «Demain Quinçay»

Et si on parlait 
PATOIS ?

Le patois, associé au 
patrimoine et aux hommes, 

est ce qui fait la richesse d’une 
région. C’est aussi un élément 
fondamental du vivre ensemble. 
Mais encore faut-il que les 
termes et expressions, issus 
parfois de temps lointains, 
soient compris de tous.
C’est l’objectif visé par cette 
rubrique qui vous donnera le 
sens et, quand ce sera possible, 
l’origine des expressions 
poitevines que l’on utilise encore.
Une expression simple pour notre 
premier rendez-vous :

 PASSER LA SINCE ou SINCER : 
passer la serpillière  

(le verbe « serpiller » n’existe 
pas).




